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Moulin à scie de New Armagh vers 1920

C’est le 17 mars 1853, jour de la Saint-Patrice, saint patron des Irlandais, qu’eut lieu la signature du décret d’érection de notre 
paroisse. La paroisse fut nommée « Sainte Agatha », en l’honneur d’une sainte très vénérée par les Irlandais. Bien avant cette 
date, vers les années 1820 et début 1830, les Irlandais étaient nombreux dans le secteur. Les Irlandais protestants s’étaient éta-
blis dans la portion sud-est du territoire, le long de la rivière Filkars. Ce lieu porta le nom de « New Armagh ». Les Irlandais ca-
tholiques, pour leur part, étaient plutôt concentrés à l’extrémité sud de la seigneurie de Sainte-Croix, dans un lieu portant le nom 
de « Nuns’ Land ». Une route nommée « Mill Road » reliait les deux hameaux sur le territoire qui deviendra Sainte-Agathe.

Vers la fi n des années 1830, d’autres émigrants irlandais, originaires de différents comtés d’Irlande - Armagh - Kikenny - Ferma-
nagh - Donegal - Tyrone - Waterford - Limerick pour en nommer quelques-uns s’intallèrent 
dans la région. Des conditions économiques, des politiques très diffi ciles ou des répres-
sions religieuses auraient amené ces Irlandais à quitter leur pays. Leur nombre augmenta 
encore durant les années 1840, avec l’arrivée de ceux qui fuyaient maintenant la famine.

Leurs noms gravés sur les pierres, au cimetière, puis au site de la Croix celtique et du Cercle 
de pierres irlandais, gardent le souvenir des ces pionniers. Ce site en particulier est situé 
sur une route souvent appelée « Le rang des Irlandais », route qui, vers le sud, rejoignait 
le territoire anciennement nommé « Nuns’ Land ». Plus de 175 noms de familles celtiques 
ayant vécu à Sainte-Agathe-de-Lotbinière sont inscrits sur la croix. Certaines de ces fa-
milles étant établies ici, avant même la fondation offi cielle de la paroisse.

En ces nouvelles terres, surmontant embûches, défi s, et à la faveur de leurs libertés indivi-
duelles retrouvées, ces nouveaux arrivants prospérèrent et contribuèrent grandement à la 
fondation de Sainte-Agathe. Si certains, parmi les émigrants irlandais, continuèrent leur 
périple pour s’établir ailleurs en Amérique du Nord, ceux qui restèrent fi rent ici leur nou-
velle patrie. Ils y vécurent en maintenant leurs traditions, leurs croyances, en appréciant le 
bon voisinage pour faire quelques pas de danse, au son entraînant des violons. Leur pro-
fond attachement aux valeurs de la famille, de l’Église et de la communauté aura modelé le 
développement de notre municipalité d’aujourd’hui.
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Photo de John « Jack » Scallon
(1869 - 1953), violoneux hors pair, vers 
1930. Jack Scallon fut l'un des derniers

musiciens itinérants.




